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elle vient de fixer à ses cheveux les fleurs d'oran-
ger, elle attend, il va venir.

Enfant., dépose la robe blanche et les fleurs et les
bijoux, c'est le crêpe qu'il faut tailler et la robe
Somnbre qui te convient.

Il nie reviendra plus, son visage est pâle et froid,
la Mort t'a pris ton fiancé et le corbillard va rempla-
cer, la voiture de noces.

ceci n'est malheureusement pas une rêverie defvosc'est un sombre drame de la vie réelle qui
""it de se passer au Sault-au -Récollet la semaine

'Vous avez tous lu dans les journaux quotidiens la
elation de ce terrible accident.

11. Gohier, marchand, allait ie marier le lende-
Mnain ave une jeune fille de Sainte-Rose; il prenait
Uni bain dans la rivière quand, s'étant avancé un peu
troDp, il fut saisi et emporté par le courant.
lLa Jeune fille ignorait tout le lendemain matin, et
lnouvelle ne fut connue qu'au moment où l'on

0Oilitiençait à constater un retard inexplicable.
Quelle scène navrante!
Pourquoi tout ce bonheur détruit, pourquoi cette

Catoistrophe 1
L'homme propose et iDieu dispose.

Iléla! ce n'est pas le seul malheur que j'ai à vous
aignaler cette semaine.

Tout à l'heure c'était les flots de l'Ottawa qui
roulaient un cadavre, maintenant c'est le feu qui
Passe, Court et détruit tout sur son passage.

La jolie ville de Lachine vient d'être éprouvée par
n'a terrible incendie, dont les conséquences sont
Sixante familles sans asile et une perte matérielle de
$75,000.

TOut semblait s'être ligué pour mieux laisser le
feu sepropager. -Un vont violent poussait les fl-immes

sur les aisons voisines de l'hôtel où l'incendie avait
Pris naissance, un accident arrivé à la pompe em-

Pcha les pompiers de le combattre dès le premier
orflnt, et ce n'est que grâce au secours des pompes

de 3ontréal qu'on réussit à s'en rendre maître.
Les autorités municipales de Lachine, les députés-

dU com1té et les personnes les plus riches de l'endroit
Onft noblement fait leur devoir en venant à l'aide des
Pauvres victimes de cette confla<ration.

Mais on n'a pu subvenir qu'aux premiers besoins,
et il faut espérer que tout le monde dans la province
se fera un devoir de souscrire largement on faveur
d'as incendiés.

Je nue puis finir ma causerie sans vous parler un
Peu de l'excursion annuelle que vont faire les typo-
graphes de Montréal, ce soir même, aux Trois-Ri-
Vière8.

d 0tpgah est le collaborateur du rédacteur,
'?iblend alopensée on caractères honnêtes et lh-fsbeaosqu'on lui remet une copie remplie d'hié-

rogYpespule peine comparables aux pattes de mouches
~fePrescription de médecin.
Letravail du typo est tôut spécial, il doit être in-

telligelit et instruit pour deviner le sens de l'article,
SOUvenlt incompréhensible, qu'on lui donne à com-
poser, et il mérite toutes les sympathies du lecteur

q, au contraire, le- traite un peu cavalièrement
quand~ il découvre une coquille dans son journal.

'Vous allez donc encouragrer cette excursion et
PasserUn unjoréavclstpsqisne
VOUS ',sue e bnon e aveclesyons qisnj

Donc, u ro 'RviDs
aux roisRivires LÉoN LEDIEU.

LA PATIENCE MISE A L'ÉPREUJVE
(Voir gravure)

.LVoyez-vous le petit gaillard, vif, ne tenant
Jaasel, place, pour qui le mot reDos sig'nifie tor-ture, b

coe1condamné à l'immobilité pour longtemps en-
'oe car mémé est bien vieille, elle n'a plus ses

yeux de quinze ans et les ciseaux vont bien lente-

lapetiteSrise à l'opération et semble nar-

ee 6 rsènequi ~lui jette un regard navré.
cldetnne, qis passe dans notre campagne ca-

Oisie et, Vous l'avez vue -cent fois, et l'artiste l'a
t]rendue avec beaucoup de talent.

milieu des expéditions, des combatg, des fatigues de
toutes sortes, il trouvait encore le moyen d'étudier -Que pensez-vous du pavage en bois, M. Mari-
et de se faire un fonds tel de connaissances les plus gnan 1I
variées et particulièrement de toutes celles qui con- -Moi, je ense que ça prendra.
cernent l'art de la guerre, qu'un gouverneur de l'Al- -Surtout si on y met le feu.

L'INVENTEUR gérie qui lui demandait de quelle école il sortait,
avait peine à ajouter foi à sa parole, lorsque MNar-

De mme ou pintr, gueritte lui répondait avec quelque fierté :
De même qel'onîtpèemscinoLpite," Ion général, je n'ai jamais étéàl'ce

inventeur, père d'une seule invention, est un phéno- Nous ne disposons pas de l'espace nécessaire pour
mène peuprès introuvable. En toutes circons- relater ici ses meriveilleux états de service. Qu'il nous

mène peusuffise de dire que dans un espace de vingt-huit anstances vous le verrez se refuser à exécuter une chose f
comme tout le monde et imaginer toutes soites de passes on campagne, presque sans interruption, il

cominisnspluôtqu d sIvDesceisbt compte deux blessures et dix huit citations à l'ordrecombnaionspluôt qe d suvredes hemns at-de l'armée.tus. C'est dans son tempérament; et l'exagération Le 1er septembre 1870, il allait, avec son officier
de cette tendance est presque toujours un écueil pour d'ordonnance, M. Reveroni, reconnaître un terrain
lui. Mieux vaudrait, on effet, se borner à la con- rpc oruecag otedsclne léception et au perfectionnement d'une seule décou- prpcIorue Dhrecnr esclne le
verte profitable que de se laisser aller à cette produc- mandes profondes dont il voyait se dessiner le mou-

tionà jt cntin d'bauhes mpafaies.vement. Comme il arrivait'sur la crète d'une émi-

Mais enfin, empêcher un chercheur de cherchernecifuacelipruegêedorjctes
est aussi malaisé que de faire imaginer quelque chose et un instant alprès il s'affaissa itentre les bras de M.

celi qi na pintd'inaiîn Chcndot everoni, le palais traversé par une balle qui avait
pa0 brisé les (lents et perfoi é la langue.

suivre les lois de sa nature, autrement dit sa voca- M.0eeoil eea )u ermtr nslee
tion. lermnao rièr,~ odnac odiatl

Quoi qu'il on soit, quelles sont les qualités moraleos l aeae rirsnodnacodiatl
les plus nécessaires à l'inventeur î Que doit il être cheval, l'oflciec soutenant son Ô0 eîal.
d'abord ? Que doit-il faire ensuite pour mettre son Qun Cegop riaonved advsoc
invention debout?~ fut une stupeur et un désespoir que l'on comprendra

L'inventeur doit, avant tout, à notre avis de la part de ces braves cavaliers d'Afrique, si ex-
Io. Etre modeste et fort ; c'est-à-dire que tout on perts on valeur, qui voyaient tomber le pîus brave

possédant cette foi robuste qui dédaigne les ennemis etl 0)u in l exqutn efi e vin
et les obstacles, et ne les prend que pour ce qu'ils cond utusul cb a l ivso
sont, il ne doit point s'illuszionner cependant sur la efun eulcidn advso
portée de son intelligence, ni sur la valeur réelle de -Vneosl
ses conceptions. Ces choses paraissent contradic- Cette douleur de tant de braves fut comme la ré-
toires au premier abord: mais il n'ei est rien, compense supiêne (de ce héros mourant.

2o. ossderuneinsricionfonametal soide Il tourna vors ses soldats un regaid de reconnais-saniePetsd'affectiontetturmontandasestatrocesisouf
dans les sciences dont relèvent les sujets de frs an;ese 'fetoesrotn e toe of
études ; dans les sciences exactes, comme on dit laru 0mlrél agqi 'tufi0e apurlagehorrib.lemuent tumiéfiée, il se redressa, tenditquelquefois. Si l'instruction p.,eiére lui a été re- le0

fuse i à ommncelpa bras du côté de l'ennemi et, <dans un effort degué,i agnera du tempslcq- à cmencorea aqu
rir,-bien loin d'en perdre. Rien ne soit de se mettre sulm 0nriprit ie
en route sans carte dans un pays inconnu ni de s'a- -En avant! C
venturer dans les ténèbres. Quatre jouirs pIb s tard il m~ourait à Beaurain,,on

3o. Consulter les travaux de ses devanciers.- Belgique, au château (leNI. le lue d'Ossuna, la du-
Nihi su soe nvun.-Ct aaý, sevérfieen ia-chesse s'étant fait soeur (le charité pour veiller à son
Nilîl sé sle ovun.-et dag sevérfieon ia-chevet et disant pour lui les dernières prières. Et

tière d'inventions encore bien plus souvent qu'on ne les officiers de l'armée belge lui faisaient des ob-
le croit ; et le nombre est grand de ceux qui perdent0
des a- nées à s'acharner après des filons de minessqusdgsd'nhrïesoat
épuisés, alors qu'il leur aurait été facile de faire
autre chose.NO RIE

4o. Etudier son invention à fond et la retourner ~PIE
sous tous ses faces.-Ici encore, le temps on appa- Ainsi qenu 'nocosdn or eneronce perdu est généralement du temps ~'n et si nmrqenu 'nocosdn or ene

l'â,e 'ordesbénfics et tnt oitpeuretrdé il numrole tirageo de nos primes pour les numéros du
l'g0 'rds ééie s tn otpu1eadi mois de JUI.N a ou lieu lundi, dans la salle de

a bien des sommes économisées, bien des déboires conférence de la Patrie, devant une- foule compacte
évté,bindugspllg sprié ,iqui tenait à assister à cette opération.

5o. Tâter l'opinion publique et écouter les re- Trois personnes choisies par l'assemblée ont sur-
flexions de monsieur tout le monde, réflexions dont veillé le tirage qui a donné le résultat suivant
il faut savoir prendre et laisser.0

6D. Se mettre enl relations avec un constructeur 1er prix: No 7,471............. $50.00
r1ans la compétence et la loyauté duquel il puisse 2e- - 5)463 ............. 25.00
avoir toute confiance et refaire avi c lui l'étude de - - 66 ... ........ 15.00
l'invention au point de vue de l'exécution et des dé 4e -M208.5.0............ 10.00
tails, puis enfin passer à la période d'activité, exp éri -- 19,417.............. 5.00
mentor ses appareils et en organiser, d'accord avec 5,193.............. 4.00
le constru tour, l'exploitation commerciale.- 13,397.............. 3.00

L. POLLION,8e - - 16,572 . ...... 2.00
Ingénieur. Les numéros suivants ont droit à $l.00 cha-

cun :5,321-4,412 - 7,897-1 2,435-5,896-17,173
4M04-17,20213 '273 155-6,817-11372 -

LA STATUE DU GÉNÉRAL MARG UERLTrE 17-9)056-6,704-7,035-4,853- 12,472-5,817
(Voir gaue 1,666-2>595-1 1,287-5Y423 - 12,029-16,052 -

gravue)i8)366-12,254-18,550-15,517 - 12,358 - 1,068
3 407-5;904 -13,341 - 3,597 -4,408-12,79î-On a élevé à Fresnes-en-Woiëner,chef -lieu de cau- 12,76 -13,262-14,871-11,745-3,049 - 17,256

ton du département de la Meuse (France>, une sta- 5.242 - 16,227-15,719- 18,785-8,626-.19,790
tue au gén. Margueritte, enfant du pays, tombé g1o- 16,655 - 8,409 - 929-7,229-15,906-18,303 -
rieusement à la bataille de Sedan. 17,801-6,489-1,62-! 1,508 -8,272 - 1483

Ce monument, qui vient d'être inagr ve ,at 1990 - 1,191 - 8,92L) - 493-4 243- 13,229-
d'éclat et de patriotisme, est l'oeuvre de deux artistes 11ll0-19,796-2,771-15,876-17,290-. 11,772
distinrués : MM. A. Lefeuvre et L. Leblanc. 3,875-5,012 -7,745 - 19,767-418-12,644-

Margueritte suivit on Algérie son père, qui était 17,959-13, 103 - 12,625 - 8,408-18)236.9y059
gendarme. Mêlé aux enfants arabes, jouant avec 17,876.
eux, S'initiant à la vie indigène, apprenant la langue N.B-ocsprnesaatn isdsnu
arbl parlant et l'écrivant comme les plus éru- méros du MONDE ILLUSTRÉ du -mois de JUIN sontdqdetout le sol algrérien, dés l'âge de quiinze ans il 'xaierleomre-mpimsonenr


